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Nouvelles breves

Suisse

Lettre ouverte ä Keller Fahnen,
fabrique de drapeaux et du
«Paillasson Suisse»

L'entreprise Keller Fahnen, con-
nue depuis des decennies, propose

un «Paillasson Suisse», c'est-ä-
dire l'accessoire que tout le monde

connait mais c'est en fait un

drapeau suisse sur un support in-

attendu... Cet article est-il destine
ä un Jean Ziegler et aux histo-

riens «critiques» qui honnissent le

pays et ne cessent de le vilipen-
der? Quoi qu'il en soit, nous par-
tageons l'indignation du colonel

Jean-Jacques Furrer, de Pully, un
client comme beaucoup d'entre

nous, qui a envoye la lettre sui-

vante ä la firme de Biberist.

«Votre dernier Magazine, le
N° 2/2006 m'est bien parvenu
et j'en ai pris connaissance avec
mietet. Toutefois, c'est non seulement

avec surprise, mais avec
aversion et degout que j'ai de-

couvert ä la page 27 de ce
magazine la mise en vente d'un
«Paillasson Suisse». Les responsables

de votre entreprise qui
cree et fabrique des drapeaux
devraient savoir quelle valeur

symbolique est liee ä ces em-
blemes qui meritent respect et
auxquels on rend honneur. Or,
vous lancez sur le marche un

produit destine non seulement ä

efre pietine, mais aussi a recevoir

boue et gadoue lorsqu'on
s'y essuie les pieds. Dans votre

annonce, vous mentionnez votre
produit comme «Paillasson Suisse»,

«Suisse» avec une majuscu-
le qui est en Opposition avec le

produit que vous cherchez ä
vendre.

Je prends la liberte de croire

que je ne suis pas le seul de vos
clients a etre choque par l'affront

que vous faites ä nos couleurs
nationales et ä me detourner dore-

navant de vos produits. Je vous
dis donc ouvertement que je suis

indigne et que je ne veux plus en-
tenare parier de votre entreprise.»

Des soldats «defreguilles»
voyagent en train...

Le major Edouard Graf,
ancien depute au Grand Conseil
vaudois, a ecrit au conseiller
federal Samuel Schmid en date du

23 mars 2006: «Samedi, 18

mars dernier, j'ai ete choque par
la tenue vestimentaire de nos
militaires dans le train, en partance
de Lausanne ä 8 h 20 pour arri-
ver ä Zürich vers Wh30. [...] Je
dois relever l'image desastreuse

qu'offre a Berne puis ä Zürich -

en raison de leur plus grand
nombre parmi les civils - cette co-
horte defreguillee', mal soignee
et mal vetue. II ne s'agit pas de
la qualite des habits [...] mais

de leur etat de frakheur et
surtout de la maniere dont ils sont

portes.

Est<e aller trop loin de croire

que ces comportements desor-

aonnes sont des arguments ras-
sembleurs pour ceux qui ridiculi-
sent nos institutions et qui prö-
nent le renoncement national.
Ne soyons pas surpris si, ä la

vue d'un tel spectacle, ils sont
toujours plus nombreux et plus
incisifs, notamment en ce qui
concerne l'attribution de credits
militaires ou une defense nationale

credible.»

Le chef de l'armee, le cdt C

Keckeis, a repondu au major
Graf: «Nous ne sommes pas
prets de cautionner de tels

comportements qui nuisent ä l'image
de notre armee et de notre

pays [...] ä cet effet nous avons
mis en oeuvre depuis le debut de
l'annee une serie de mesures qui
devraient nous aider ä limiter
ces mauvais exemples.» Des

mesures contre la mauvaise tenue, il

en a ete pris depuis le debut des

annees 1970, avec un insucces
total... Faut-il rapprocher ce
probleme de la remarque desabu-

see en prive d'un collaborateur
du Departement de la defense

qui disait recemment: «S'il y
avait une guerre en Suisse, notre
armee pourrait tout juste faire un

peu de guerilla.»

Mal soigne et mal vetu selon la trilogie Restons Vaudois propose par Albert Itten et Roger Bastian.
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